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Lettre ouverte de Marie Nagy, Députée bruxelloise, au Président Juan Manuel Santos concernant la decisión de destituer Gustavo Petro

Monsieur le Président,

Je vous écris pour vous faire part de ma grande préoccupation suite à la décision du Procureur Général de la Nation de destituer le Maire de Bogota Gustavo Petro et de le rendre inhabile pendant 15 ans. Le Maire Petro a été élu par une majorité de voix et a un mandat populaire dans la ville la plus importante de Colombie.

Dans le cadre de la Cour interaméricaine sur les droits de l’Homme et du Pacte international des droits civils et politiques, il n’est pas possible qu’un fonctionnaire destitue un homme ou une femme politique élu-e au suffrage universel. Plus concrètement, la Convention interaméricaire des droits de l’Homme précise que les droits politiques ne peuvent être réduits par une sanction que lorsqu’il existe une condamnation par un juge compétent dans un procès pénal. Ceci n’est pas le cas de Gustavo Petro. 
La mairie de Bogota a pris des mesures pour la mise en œuvre d’un nouveau schéma de nettoyage dans la ville qui inclut les personnes qui vivent du recyclage. Le système était auparavant monopolisé par le privé. Ces mesures visent à rendre « Bogota plus humaine». Il est vrai qu’il y a eu des erreurs lors de la mise en œuvre du nouveau système mais la destitution et le retrait de droits politiques du Maire nous font penser que c’est plutôt une persécution politique qui se cache derrière les reproches sur sa gestion invoqués pour sa destitution. 
Je soutiens et accompagne les personnes qui luttent pour le renforcement de la démocratie et des institutions en Colombie et je salue les déclarations du Ministre de la Justice en Colombie pour « revoir des normes constitutionnelles qui permettent de destituer des personnes élues par le vote populaire ».
Je vous invite également à soutenir un processus de révision des compétences du Procureur Général de la Nation pour qu’elles soient conformes au droit international.

Enfin, je souhaite souligner que je suis à votre disposition pour vous accompagner dans votre tâche de faire respecter les Droits de l’Homme et la démocratie en Colombie.

En vous remerciant de votre attention, je vous prie de recevoir mes plus cordiales salutations.
Marie Nagy

Députée
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Carta abierta al Presidente Juan Manuel Santos de la Diputada Marie Nagy respecto a la decisión de inhabilitar a Gustavo Petro
Estimado Señor Presidente,
 
Le escribo a fin de expresarle mi profunda preocupación sobre la decisión de la Procuraduría General de Nación de destituir e inhabilitar por 15 años al alcalde de Bogotá, Gustavo Petro. El Alcalde Petro fue elegido por una mayoría de votos y tiene un mandato popular en la ciudad más importante de Colombia.
 
Es sabido que en el marco de la Corte Interamericana sobre Derechos Humanos y del Pacto Internacional de Derechos Civiles y Políticos, no es posible que un funcionario destituya un gobernante elegido popularmente. Concretamente, la Convención Interamericana de Derechos Humanos establece que los derechos políticos pueden ser restringidos por vía de sanción solo cuando existe condena, por un juez competente, en un proceso penal. Lo cual no es el caso de Gustavo Petro.
 
Las actuaciones de la Alcaldía de Bogotá en la puesta en marcha de un nuevo esquema de aseo en la ciudad y la inclusión de la población recicladora en un sistema antes monopolizado por la empresa privada, han tratado de convertir a esta ciudad en una Bogotá más Humana. Si bien es cierto que ha habido fallos en la implementación de este nuevo sistema, la destitución e inhabilitación del Alcalde nos hacen pensar que una persecución política podría estar detrás de las razones invocadas sobre su gestión para su destitución.
 
Acompaño las voces que propenden por el fortalecimiento de la democracia y de la institucionalidad en Colombia, y saludo las declaraciones del Ministro de Justicia de Colombia en el sentido de “revisar la norma constitucional que permite inhabilitar a personas que han sido elegidas por voto popular”.
 
Igualmente, lo invito a apoyar un proceso de revisión de la figura del Procurador General de la Nación, para evidenciar su conformidad con la Legislación Internacional.
 
Finalmente, subrayo que estoy a su disposición para acompañarle en su búsqueda por el respeto a los Derechos Humanos y a la Democracia en Colombia.
 
Cordial saludo,
Marie Nagy

Diputada
